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PACS
Sigle de Pacte civil de solidarité.  
Contrat fixant les modalités de la vie 
commune entre deux personnes non 
mariées (Petit Robert).

MARIAGE
Union légitime de deux personnes 
dans les conditions prévues par la loi 
(Petit Robert).

EN 2025 
À ÉCHIROLLES :

Le plus jeune marié avait 18 ans, 
le marié le plus âgé, 63 ans.

104 MARIAGES

74 PACS

En France, 251 000 mariages ont été célébrés en 2025,  

un nombre en augmentation quasi constante depuis dix ans.  

À Échirolles, vous êtes 178 à vous être unis, mariés ou pacsés. 

Le service État civil nous en dit plus sur vos histoires de cœur... 

MARIAGE, PACS :  
ILS SE SONT DIT OUI ICI !

Le saviez-vous ?
    • �Le Pacs a été créé en 1999, permettant l’union de couples de même sexe,  

avant la loi pour le mariage pour tous en 2013.

    • Il est interdit de célébrer un mariage religieux avant le mariage civil.

    • �Les mariages sont célébrés par la maire ou par l'adjoint-e d'astreinte,  
officier d'état civil par délégation.

    • �En cas d'empêchement grave ou de péril imminent de mort de l’un des deux époux-se,  
l'officier d'état civil peut se déplacer à domicile sur demande du procureur de la République.                                                      
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Le Banquet des anciens a réuni plus de 1 300 aîné-es 
à La Rampe les 17 et 18 octobre derniers.

Des moments qui 
nous rassemblent

CITÉ ÉCHIROLLES
Ville d’Échirolles
1, place des Cinq-Fontaines
BP 248, 38433 Échirolles Cedex
[Standard mairie] 04 76 20 63 00 
[Sce communication] 04 76 20 56 33
www.echirolles.fr

—
Numéro ISSN 0753. 07. 57.
Dépôt légal : 
Novembre-Décembre 2026
Imprimé sur papier recyclé
Une production  
du service communication
redaction@echirolles.fr

[Directrice de publication]
Amandine Demore
[Rédacteur en chef]
Jérôme Barbieri
[Direction artistique]
Stéphane Buttigieg
[Concept graphique]
Florence Farge, kboom
[Rédacteur-trice]
Manon Sisti,  
Lionel Jacquart Saint-Louis
[Documentation, secrétariat]
Isabelle Amato
[Archives photos]
Lila Djellal
[Mise en pages]
Stéphane Buttigieg,  
Christophe Cottin,  
Catherine Reynaud
[Distribution]
Géo-Diffusion
[Typographie]
Faune, TheMix, Dogma Ot,  
Alice Savoie / Cnap 
[Imprimeur]
Manufacture d'Imprimerie DEUXPONTS
5, rue des Condamines - 38320 Bresson 

En couverture :  
Journées Européennes du patrimoine  
©MS

©
 JB

ÉD
IT

O

Ces 17 et 18 octobre, le Banquet des anciens 
a une fois encore connu un grand succès. 
Quels sont les moments les plus forts que 
vous en retiendrez ?

C'est avec une grande émotion que j’ai ac-
cueilli, avec l’équipe municipale et le CCAS, 
nos 1 350 convives. Notre banquet est tout 
d’abord un vrai moment intergénérationnel 
avec ses jeunes serveuses et serveurs aux 
petits soins pour leurs aînés. C’est aussi un 
moment où nous réaffirmons l’importance 
de la convivialité, marquée par la confection 
du repas par notre restauration municipale. 
Au-delà du banquet, nous portons une at-
tention particulière à nos aînés chaque jour. 
Ils sont eux aussi touchés par des probléma-
tiques de pouvoir d’achat et il est de notre 
devoir de continuer à lutter 
contre l’isolement sous toutes 
ses formes, comme de per-
mettre, grâce aux solutions 
proposées par la commune et 
son CCAS, de profiter chaque 
jour d’un bon repas chaud et 
adapté, avec le service de li-
vraison à domicile. 

Ces dernières semaines ont été 
marquées dans notre pays par des 
mouvements de revendication et des 
événements révélant les fractures 
de notre société. Quelles réponses 
apporter au niveau local ?

Dans un contexte marqué par le manque 
d’écoute et de solutions concrètes de la part 
de nos dirigeants, les blessures et les frac-
tures de notre société s’expriment de manière 
parfois violente, avec des dégradations que je 
condamne. C’est une période où il nous faut 
rester fidèle à nos fondamentaux : la non-vio-
lence, la lutte contre le racisme et contre 
toutes les formes d'exclusion. C'est tout l'es-
prit du rassemblement que nous avons tenu 
le 30 octobre avec près de 200 personnes sur 
le parvis de notre hôtel de ville. J'ai reçu des 
lycéennes et lycéens de Marie-Curie, pour 
apporter mon soutien à leurs revendications  

légitimes pour une éducation publique de 
qualité, mais aussi mesuré leurs angoisses et 
espoirs face à un avenir incertain. Notre ville 
dispose d'un service public local ancré dans le 
quotidien des habitants. C'est une force pour 
résister le mieux possible face aux problèmes 
nés des régressions sociales et de la crise éco-
nomique. À mes yeux, la réponse réside aussi 
dans le dialogue permanent avec les habi-
tants et des réponses concrètes, comme ce 
sera le cas lors des assemblées des quartiers 
de novembre-décembre.

Au mois de décembre également,  
de belles animations attendent  
les Échirolloises et Échirollois. 
Avec, à la clef, de nouvelles occasions  
de se retrouver et d’échanger…

Je donne tout d’abord ren-
dez-vous pour notre nouvelle 
Fête de l’hiver le mercredi 
9  décembre dans l’après-midi. 
Un engagement de campagne 
tenu avec la présence de nom-
breuses animations pour les 
enfants, dont une patinoire, un 

goûter pour se réchauffer et, en point d’orgue, 
le lancement des illuminations et des festi-
vités de fin d’année. Les 11 et 12 décembre, 
nous nous retrouverons au marché de Noël 
de l’Association des Habitants du Vieux Vil-
lage d’Échirolles préparé une fois de plus 
avec énergie et dévouement par plus de 50 
bénévoles. Je vous invite à venir nombreuses 
et nombreux à ce marché de Noël, le plus 
convivial et chaleureux de notre métropole. 
Enfin, une fois les fêtes passées en famille ou 
entre amis, j’invite toutes les Échirolloises et 
tous les Échirollois le dimanche 10 janvier à 
10 heures à notre cérémonie des vœux. Parce 
qu’il est important de revenir, tous ensemble, 
sur l’année écoulée et se projeter dans l’ave-
nir de notre ville, mais aussi parce que je leur 
réserve une petite surprise ! 

Un dialogue 
permanent 

avec les 
habitants

Amandine Demore
Maire d’Échirolles
Conseillère départementale & métropolitaine

 Propos recueillis par JB
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29 SEPTEMBRE

Les clubs sportifs échirollois 
ont été reçus à l' hôtel de ville 
par la maire Amandine Demore, 
Cédric Brest, conseiller délégué 
au sport, et le service des Sports. 
L’occasion d’échanger sur l’année à 
venir et sur les pratiques à adopter 
pour mieux travailler ensemble.

14 ET 15 SEPTEMBRE

Près de 800 élèves du CP au CE2 
des écoles des secteurs Ouest et 
Villeneuve ont participé à la Journée 
nationale du sport scolaire organisée par 
l’USEP38 avec la Ville, la Cité éducative, 
OSE et l’Éducation nationale. De quoi 
démarrer l’année du bon pied !

19 SEPTEMBRE

La bibliothèque Pablo-
Neruda a accueilli  
la restitution de L'été dans vos 
oreilles, un podcast réalisé par 
la Fabrique Média pendant 
les rendez-vous de Cap sur 
les Parcs, cet été. Une ode à 
la nostalgie et au bon temps 
à retrouver sur notre site 
internet. ©
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17 OCTOBRE

Une gerbe de fleurs était 
déposée à côté de la plaque 
commémorative du 17 octobre 
1961 à la Viscose, par la maire et 
Zaïm Bouhafs, adjoint à la lutte 
contre les discriminations.  
Des œillets ont ensuite été lancés 
dans le canal des 120 toises,  
en souvenir du massacre, lors  
de cette mobilisation pacifiste 
pour les droits du peuple algérien.

14 OCTOBRE

L’Agence du quotidien organisait 
un moment ludique autour du réemploi 
à la MDH Essarts-Surieux. Au programme : 
couture, créations d’Halloween à partir de 
matériaux de récupération, braderie de 
vêtements de seconde main, fabrication  
de produits ménagers, déchèterie mobile...

10 OCTOBRE

Une quinzaine d’habitant-es  
ont participé à la balade nocturne 
proposée par la Ville à l’occasion du Jour 
de la nuit. Dans les bois de la Frange 
verte, accompagnés d’une guide nature, 
les randonneurs du soir ont pu observer 
et écouter salamandres, crapauds et 
chauve-souris.
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Il y a dix ans, le 1er septembre 2016 
pour être précis, le Village 2 Santé 
fêtait son installation dans le quar-

tier, dans ses nouveaux locaux. L’abou-
tissement, ou plutôt, la continuation 
d’une belle aventure imaginée depuis 
plusieurs mois par l’équipe du centre.
À cette occasion, les acteurs du projet 
avaient organisé un atelier d’écri-
ture sur galet. « Longue vie au Village 
2 Santé », écrivaient ainsi Taous et 
Naïma, « Que ça dure des années », 
abondait Sonia. Elles ont visiblement 
été exaucées…
Fin septembre, le Village 2 Santé célé-
brait ainsi ses dix ans de présence 
sur le quartier. «  Dix ans, ça passe 
très vite, et en même temps, ça paraît 

une éternité, le temps s’efface, assure 
Alexandre Bonnabel, accueillant et 
membre fondateur du centre. Ces 
lieux font partie de toi, ça devient ta 
vie. » Et de poursuivre : « Les choses 
ont mis du temps à se mettre en place, 
pour que l’on soit accepté. Nous avons 
tout désappris et réappris avec les 
gens. Aujourd’hui, on est ancré, on est 
devenu un bout du quartier, quelque 
chose de solide qui peut nous survivre. »
Habib, la cinquantaine, habitant du 
quartier et usager du centre, ne dira 
pas le contraire. « Au départ du docteur 
Claustre, je cherchais un médecin, et ils 
étaient là. Ça a été une bénédiction. Je 
fumais beaucoup à l’époque et ils m’ont 
aidé à arrêter. Ici, on s’aime bien, on est 

bien accueilli. J’espère que ça conti-
nuera encore longtemps. »
Un souhait partagé par le docteur 
Jessica Guibert, autre membre fonda-
teur du centre. «  Aujourd’hui, nous 
fêtons les dix ans du centre. Il y a eu 
de grandes évolutions, de jolies satis-
factions. Nous sommes passés de 12 
à 18 professionnels, il y a un étage de 
plus, de plus en plus de monde sur les 
ateliers collectifs. Notre modèle fonc-
tionne, et nous aimerions qu’il se déve-
loppe et se pérennise à travers toute la 
France. » Un souhait, et des finance-
ments, à graver dans la pierre et dans 
la Loi.

         LJSL

10 ANS AU CHEVET  
DES HABITANTS

VILLAGE 2 SANTÉ

Le centre de santé du Village 2 a célébré ses dix ans  
sur le territoire. Une implantation réussie comme  

en témoignent les 2 500 personnes suivies,  
l’implication et la confiance des habitant-es.

Habitant-es et membres du collectif (ci-dessous) ont fêté les 10 ans  
du Village 2 Santé avec notamment un plateau radio, lors duquel  
est intervenu la maire Amandine Demore pour dire son attachement au projet.

©
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Habitant-es et membres du collectif (ci-dessous) ont fêté les 10 ans  
du Village 2 Santé avec notamment un plateau radio, lors duquel  
est intervenu la maire Amandine Demore pour dire son attachement au projet.
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UN WEEK-END 
REVIGORANT

BANQUET DES ANCIENS

 MS	  MS & JB

Samedi 17 et dimanche 18 octobre, le 
Banquet des anciens réunissait plus de 
1 300 convives à La Rampe, pour un repas de 

fête et quelques pas de danse. Une 77e édition réussie 
qui en appelle de nombreuses autres, souhaitées notam-
ment par Amandine Demore, qui se réjouissait du succès 
de l’événement, année après année. Les retraité-es profitaient 
d’un menu concocté par les agent-es de la cuisine centrale, et 
étaient servis « par un personnel composé à 80 % d’étudiants ou de 
personnes en recherche d'emploi », détaillait la maire, qui affirmait 
son plaisir de se réunir et de prendre soin des aîné-es d’Échirolles. 
En tout, une centaine de personnes ont organisé ce beau week-
end, certaines œuvrant année après année. En fin de repas, les 
plus intrépides rejoignaient la piste de danse, sous les airs enjoués 
des Rock’s Mitaines le samedi, et de la Band’à Pierrot le dimanche. 
Vivement le prochain Banquet !
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154
participant-es ont couru lors du 
cross organisé par l’association 
des habitants de la Viscose et 
le Futsal Picasso, permettant 

de récolter 1 500 € pour 
l’association Locomotive

[1]   ÉVADE

DÉJÀ 65 ANS !
Évade vous convie à célébrer son 
anniversaire, le samedi 21 novembre 
à la salle des fêtes. Dès 13h30, vous 
pourrez découvrir une exposition et le jeu 
« Évade mène l’enquête » préparés par 
l’association. Crêpes, gaufres, barbes à 
papa seront offertes aux petit-es comme 
aux grand-es durant l’après-midi festive.

[2]   SANTÉ MENTALE

UNE SEMAINE 
D’ART ET 
D’ESSAIS
En octobre et novembre, plusieurs temps 
étaient proposés par le Conseil local de 
santé mentale d’Échirolles – Le Pont-de- 
Claix dans le cadre des Semaines 
d’information sur la santé mentale 2026. 
Cette année, la semaine avait pour thème 
Pour notre santé, ouvrons-nous aux arts. 
À l’image de l’atelier organisé par la 
ludothèque de la Maison des habitant-es 
Essarts-Surieux qui invitait les habitué-es 
à se transformer en artiste-peintre pour 
exprimer leur humeur du moment et 
composer une carte sensible.

[3]   PRÉVENTION/JEUNESSE

L’APASE 
FÊTAIT SES  
50 ANS !
Un demi-siècle d’engagement, de créations 
de liens et de prévention au service 
des jeunes. Créée en 1976 à Fontaine, 
l’Apase travaille aujourd’hui sur de 
nombreux secteurs de l’agglomération, 
dont Échirolles. Jeudi 8 octobre à La 
Rampe, des tables rondes sur le thème 
de l’histoire de l’association et du vivre-
ensemble réunissaient différentes 
professions. Bailleurs sociaux, animateurs, 
éducateurs, travailleurs sociaux…, tous 
étaient remerciés par Amandine Demore, 
Guillaume Lissy, président de la Métropole 
et Michel Miet, président de l’Apase.

DANSEZ, 
MAINTENANT !

Entrez dans la danse et dans l’univers de la Cie Lamento ! Rencontres, 
extraits de spectacle et pratique le dimanche 6 décembre, de 10h 

à 16h, à La Rampe. Des ateliers de création auront ensuite lieu 
jusqu’en mai, avec une restitution finale collective.

VŒUX 2027  
À LA POPULATION
La maire convie les habitant-es aux traditionnels vœux  

à la population le dimanche 10 janvier 2027,  
à partir de 10h, à La Rampe.
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[5]   SERVICES À LA POPULATION

UNE PREMIÈRE 
RÉUSSIE
« Donner plus de visibilité aux acteurs des 
territoires », voilà pour Sandrine Yahiel, 
adjointe aux Maisons des habitant-es, 
l’objectif des nouvelles Journées des 
services à la population (JSP), qui se 
sont tenues courant septembre. De quoi 
« pouvoir travailler ensemble, en synergie et 
en transversalité durant l’année, car il y a un 
vivier d’acteurs très important à Échirolles, 
chacun a quelque chose à apporter », 
complétait l’élue. Cette dynamique s’est 
pleinement ressentie lors des temps 
organisés au Village 2, à la Villeneuve, 
Essarts-Surieux et la Ponatière. L’occasion 
pour les habitant-es de venir s’informer 
sur les services et activités de proximité 
proposés par les services de la Ville, du 
CCAS et leurs partenaires sur le territoire, 
le tout dans une ambiance festive et 
conviviale.

[4]   PARC PICASSO

LA MARE  
A FAIT PEAU 
NEUVE
En septembre, une dizaine d’agent-es des 
espaces verts de la Ville et de la LPO Isère, 
chargés de leur aménagement et de leur 
entretien, ont procédé au nettoyage de 
la mare – historique – du parc Picasso, 
créée en 2008 pour accueillir la population 
de crapauds calamite du secteur des 
120-Toises, espèce rare et protégée. Cette 
mare de 300 m² à la forme particulière, 
peu profonde et remplie de galets, 
spécifiquement adaptée à l’accueil et à la 
reproduction du crapaud calamite, avait 
petit à petit été comblée par les sédiments 
et colonisée par la végétation, causant des 
asséchements. Les agent-es ont réalisé 
un curage manuel du site qui permettra 
d’accueillir les crapauds calamites adultes 
du secteur lors de la prochaine période de 
reproduction, puis plein de bébés crapauds 
calamite au printemps.

 © LJSL
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L’avez-vous en tête, cet objet fétiche, 
celui qui en dit long sur vous ou qui 
vous suit depuis tant d’années ? Eh 

bien il ne tient qu’à vous de le mettre à 
l’honneur en participant au projet photo 
de l’association Reg’Arts, qui, à l’occasion du 
bicentenaire de la photographie, propose 
un studio itinérant sur la ville. « Un trépied, 
un réflecteur, un rideau noir et un flash, tout 
tient dans un sac », composeront ce studio, 
installé dans des MDH, associations, ou 
lors d’événements sur la ville, assure Chris-
tian Bouvier, président de l’association. 
La dizaine de photographes amateurs et 
professionnels bénévoles de Reg’Arts lancés 
dans ce projet invitent les habitants-es 
à prendre la pose, avec leur objet fétiche 
donc, dans le but de réaliser une grande 
exposition sur l’espace public à l’occasion 
du Mois de la photo, en novembre 2027.
Les premiers modèles ont déjà posé ces 
dernières semaines : dans les écoles Cachin 

et Langevin, photographiés par des CM2 
sur le temps périscolaire, au cross organisé 
par l’association des habitants de la Viscose 
début octobre, ou à la MDH Anne-Frank lors 
du troc de novembre. De cette année de 
portraits, 800 tirages seront affichés dans 
les rues de la ville, au plus près des lieux de 
shooting photo des habitant-es. Ils seront 
choisis par les habitant-es eux-même, et 
non par l’association. « De quel droit ?! », 
tranche Christian Bouvier. Les objectifs de 
ce projet ? « Donner envie à de nouveaux 
pratiquants de s’essayer au 8ème art, prouver 
qu’avec peu de moyens il est possible de réali-
ser de belles photos, raconter la société à un 
instant T, créer du lien et transmettre notre 
passion aux enfants », détaille cet ancien 
photographe professionnel pour qui la 
photo permet de traduire des émotions. À 
vous de poser !

    MS

L'info en +
Dans le cadre du Mois de la 
photo, l’association expose 
entre le 17  novembre et le 
19 décembre aux Moulins de 
Villancourt et à l’espace médi-
cal Rocheplane à Saint-Martin-
d’Hères.
Le thème cette année : Souffles 
du monde. Cadrage, décadrage.
•	le 26 novembre à 18h30 confé-
rence 200 ans à la Maison des 
associations
•	les jeudis 26 novembre, 3, 10 
et 17 décembre à 14h30 et sur 
rendez-vous visites commen-
tées en présence des expo-
sant-es.

Durant un an, l’association Reg’Arts invite les habitant-es  
à se faire tirer le portrait dans leur studio itinérant, installé  
au gré des événements locaux. Une exposition dans les rues  

de la ville en découlera à l’automne prochain. 

PORTRAITS 
D’ÉCHIROLLOIS

ASSOCIATION REG’ARTS

Des CM2 de l’école Cachin se sont essayés à la photo 
lors de temps périscolaires les jeudis, accompagnés 

de bénévoles de Reg’Arts.
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Les bénéficiaires du service de 
portage de repas de la Ville qui 
ont participé au Banquet des 

anciens, les 17 et 18 octobre, ont eu la 
chance d’avoir un “avant-goût” de ce 
qui les attend dans les mois à venir... 
Depuis le 5 octobre, la confection de 
leurs repas est en effet internalisée 
au sein de la cuisine centrale, qui 
concocte déjà 2 000 repas par jour 
pour les écoliers. Un gage de qualité !
« Nous n’étions pas satisfaits de la 
qualité des repas fournis par le presta-
taire, pas toujours adaptés à l’âge des 
bénéficiaires. Nous voulions l’améliorer », 
résume la maire Amandine Demore. 
Avec cette internalisation, le but était 
aussi d’aller vers plus d’équilibre, avec 
des produits bios et locaux, comme le 
fait déjà la cuisine centrale. Les 70 béné-
ficiaires du service profitent donc des 
mêmes repas que les écoliers, avec des 
portions adaptées. Ils peuvent comman-
der de un à sept repas par semaine. Et 
les résident-es de la Résidence autono-
mie Maurice-Thorez – 7 700 repas par 
an –, en bénéficient aussi.
« C’est une opération gagnant-ga-
gnant. Les repas sont meilleurs et nous 
économisons 65 000 euros par an », 
se satisfait la maire, qui se félicite 
aussi « de l’engagement des équipes 
qui ont accepté une charge de travail 
supplémentaire ». « Le portage de repas 
favorise le maintien à domicile des 
personnes qui le souhaitent, abonde 
Aurélien Farge, adjoint aux solidarités. 
En les livrant, nos deux agents luttent 
contre l’isolement et facilitent la veille 
du CCAS ».
Le tout sans compter sur la carte 70+ 
qui permet aux Echirollois-es de plus de 

70 ans qui ne bénéficient pas du service, 
de profiter de repas à tarifs avantageux 
– moins 5 euros sur le total – au restau-
rant de l’Esat Pré-Clou, à l’Auberge de 
jeunesse et à la Résidence autonomie 
Maurice-Thorez.
« On essaie d’avoir un panel d’actions à 
destination de tous avec pour objectif de 
répondre à tous les publics », conclut la 
maire. Il ne reste plus qu’à souhaiter un 
bon appétit à tout le monde. 

         LJSL

Depuis le 5 octobre, les repas des bénéficiaires du service 
de portage de repas à domicile, les plus de 70 ans  

ou les moins de 65 avec un handicap, sont préparés  
à la cuisine centrale pour plus de qualité.

LE RETOUR DU 
“FAIT-MAISON”

PORTAGE DE REPAS

Comme Mme Campagnola,  
livrée par Gabriel Gallin, agent 
administratif du service de portage 
de repas à domicile, les bénéficiaires 
profitent désormais de repas concoctés 
par la cuisine centrale.
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AUTONOMIE & 
SOUVERAINETÉ

STRATÉGIE NUMÉRIQUE

Des conseillers numériques  
sont présents dans les MDH  

pour vous aider dans vos  
démarches numériques  

du quotidien.

À l’heure où le numérique est 
ultra présent dans nos vies, 
mais où les inégalités sont 

élevées, la Ville poursuit une stra-
tégie numérique répondant aux 
valeurs du service public. L’une de 
ses premières missions est la lutte 
contre les fractures numériques. 
Diverses solutions sont proposées  : 
ordinateurs en libre accès à la mairie, 
dans les bibliothèques et Maisons des 
habitant-es, Wi-Fi dans les MDH, mais 
aussi présence de conseillers numé-
riques dans les MDH. Ces derniers, 
sans rendez-vous au Village sud (sur 
rendez-vous dans les autres), vous 
aident dans vos démarches admi-
nistratives en ligne ou pour toute 
autre accompagnement numérique. 
Ils proposent également des ateliers 
collectifs afin «  de rendre les gens 
autonomes dans leur accès au droit et 
leur apprendre les bases de l’informa-
tique », détaille Sami Elaidi, conseiller 
numérique.

À Échirolles, l’accent est aussi mis sur la 
souveraineté numérique et la protec-
tion des données des habitant-es. Le 
Règlement général sur la protection des 
données (RGPD) est strictement appli-
qué, tandis que le Délégué à la protec-
tion des données de la Ville supervise 
le travail autour du traitement de vos 
données et répond à toute sollicitation. 
De plus, la Ville héberge le plus possible 
ses outils et données en interne, sur ses 
serveurs à la mairie. «  Nous sommes 
responsables des données des Échirollois. 
En assurant leur maîtrise, nous maximi-
sons notre souveraineté », assure Nico-
las Vivant, directeur de la stratégie et 
de la culture numériques. Souveraineté 
qui passe également par « l’utilisation 
d’outils et de logiciels libres, permettant 
de limiter l’impact environnemental 
et de faire des économies », ajoute-t-il. 
Ces solutions éthiques et durables ont 
ainsi permis 2 M€ d’économies lors du 
dernier mandat.
Et parce qu’ensemble on va plus loin,  

la Ville met en réseau les acteurs numé-
riques du territoire (associations, entre-
prises, collectivités…). Ainsi, le Syndicat 
Intercommunal pour les Télécommuni-
cations et les Prestations Informatiques 
(Sitpi), regroupant dix communes, 
permet de mutualiser et de valoriser les 
savoir-faire, infrastructures et moyens 
informatiques. Les services proposés 
sont variés : gestion financière, des 
ressources humaines, des élections, du 
patrimoine communal, des procédures 
de marché public, etc. Le réseau des 
bibliothèques est également mutualisé, 
ce qui permet aux usager-es d'emprun-
ter et de rendre des ouvrages sur l'en-
semble du réseau. Enfin, l’événement 
AlpOSS, qui revient le 23 février à La 
Rampe, permet de créer des synergies 
autour des acteurs locaux du numé-
rique libre. De quoi partager les valeurs 
de la Ville à l’échelle du territoire.

         MS

Échirolles propose une stratégie numérique  
à destination de tous, développant l’innovation et la 

modernisation des services aux usagers, tout en préservant  
sa souveraineté et la sécurité des données. 
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Aurélien 
Farge 
ADJOINT AU NUMÉRIQUE

Échirolles et d’autres 
communes du Sitpi 
travaillent au développement 
d’une IA, pour une utilisation 
commune. Quelles sont les 
raisons d’un tel projet ?
« Aujourd’hui, de nombreuses 
personnes utilisent l’Intelli-
gence Artificielle quotidien-
nement, parfois même sans 
le savoir. Or, les IA contrôlées 
par les géants du numérique 
ne nous assurent aucune 
garantie sur l’utilisation des 
données et sont très gour-
mandes en énergie. Le Sitpi, 
véritable incubateur de projets 
numériques, fédère une expé-
rimentation autour de l’IA à 
destination des communes en 
s’appuyant sur leurs Directions 
des systèmes d'information 
et notamment celle d’Échi-
rolles. Cette solution pourrait 
être hébergée sur ses propres 
serveurs, avec un modèle 
de langage open source, et 
permettrait d’accompagner 
au mieux les services qui 
souhaiteraient l’utiliser. Avec 
ce projet actuellement en 
phase d’expérimentation, 
nous pourrons disposer d’une 
IA à la fois souveraine, éthique 
et écologique et dont l’objec-
tif serait le renforcement de 
l’offre de service public locale. 
Il ne s’agit pas de remplacer le 
travail de nos agent-es mais 
bien de compléter les outils à 
leurs disposition au quotidien 
dans l’esprit d’un numérique 
plus libre et plus éthique 
comme nous le portons depuis 
plusieurs années à Échirolles. »

Pôle de la lecture et de l’écrit 
Des ateliers et de l’accueil au long cours
L’inclusion numérique est un sujet dont s’est également emparé le Pôle de la 
lecture et de l’écrit (bibliothèques et Maison des écrits). En effet, ses agent-es, 
formés à la médiation, accompagnent les usager-es dans leurs recherches 
documentaires, leurs travaux scolaires, la rédaction de CV  et l’utilisation des 
ordinateurs et ressources disponibles sur place.  Tout au long de l'année, onze 
ateliers numériques gratuits sont proposés et animés par le coordinateur 
numérique, Guillaume Ginoux. Ils abordent des sujets variés comme l'initiation 
informatique, internet, la bureautique, la sécurité en ligne, les réseaux sociaux, 
les outils de visioconférence, les tablettes/smartphones, mais aussi les bases et 
retouche photo, le montage vidéo ou la création d’affiche. Chaque année, entre 
4 et 6 thématiques sont ainsi abordées lors d’ateliers collectifs. « Nous débutons 
un atelier lorsqu’un nombre suffisant d’habitants nous ont fait part de leurs 
besoins, intérêt sur un thème. Plusieurs séances seront ensuite organisées selon les 
disponibilités de chacun », détaille Guillaume, qui anime également les ateliers 
jeux vidéo pour les jeunes lors des vacances scolaires. N’hésitez pas à pousser 
les portes des bibliothèques, vous risquez d’y croiser des passionné-es prêts à 
vous aider !

3
conseillers  

numériques

17
ordinateurs accessibles en 

mairie, MDH et bibliothèques

1 500
ordinateurs pour les agent-es, 

écoles et habitant-es

©
 Christian Pedrotti

Le numérique à Échirolles

7
sessions d’ateliers collectifs 

par an en MDH

1
label Or  

Territoire Numérique Libre
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Nicolas 
Gresse

La flamme du souvenir

Enfant, puis adolescent, Nicolas passait une par-
tie de ses vacances d’été à Omblèze, le petit village 
drômois de ses grands-parents paternels. Celui de 

Louis aussi, son arrière-grand-père, qu’il a eu la chance de 
connaître, ancien soldat de la guerre de 14-18. « Il en par-
lait librement, se souvient-il. Il avait participé aux batailles 
du Chemin des Dames, à celle de Craonne notamment. Il 
était agent de liaison entre les lignes, un peu casse-cou. 
Dans la famille, tout le monde connaissait son récit ». 
Dans le village aussi, marqué par la Se-
conde Guerre mondiale, où tout le monde 
avait une histoire à raconter. « Ce n’était 
pas si vieux, il n’y avait qu’une trentaine 
d’années que la guerre était finie. Je trou-
vais ça passionnant. J’ai baigné dans les 
récits, j’ai rencontré l’Histoire. »
Une rencontre sans lendemain puisque 
Nicolas, amoureux de la nature, opte 
pour la SVT, puis l’enseignement. « J’aime 
l’Histoire, j’aime l’enseigner, assure ce-
pendant le professeur qui a effectué une 
grande partie de sa carrière à Échirolles, 
où il habite. Elle permet d’aborder des su-
jets variés, fait écho au présent, c’est une 
richesse ». 
C’est donc tout naturellement par l’école qu’elle a fait son 
retour dans sa vie. « Avec mes collègues de CM2 de Marat, 
Karim Belhadj et Régis Blanc, nous organisons depuis cinq 
ans un voyage culturel et citoyen à Paris. Le but est de faire 
découvrir la capitale aux élèves, ses lieux culturels et l’his-
toire du pays dans lequel ils habitent, ses institutions et leur 
fonctionnement. » 

Ils se rendent donc à l’Assemblée, au Panthéon, à l’Arc de 
Triomphe. «  Il y a trois ans, Éric Bois, délégué général de 
l’Isère du Souvenir français, nous a contactés pour savoir 
si nous pouvions ramener la flamme du Soldat inconnu 
pour le 80e anniversaire de la fin de la Seconde Guerre. 
Nous avons accepté. Nous avons participé à la cérémonie 
officielle à Paris et ramené la flamme en Isère. Elle a fini son 
parcours à Échirolles à l’occasion de la commémoration du 
11-Novembre. » Une magnifique expérience, qui marque-

ra le début d’une autre, tout aussi pas-
sionnante.
Éric Bois le recontacte à l’été 2025 : le Co-
mité du Souvenir français de Grenoble 
n’a plus de président. Connaissant le 
travail effectué au sein de l’école Marat, 
il lui propose de prendre la relève. « Je ne 
savais pas exactement ce qu’était le Souve-
nir français et ses missions. Je me suis ren-
seigné  », se souvient-il. Et à l’assemblée 
générale suivante, il accepte. « Je trouvais 
dommage qu’un Comité comme celui de 
Grenoble, Ville compagnon de la Libéra-
tion, s’arrête », poursuit-il. 
« Nous avons pour mission d’entretenir 
la mémoire des personnes mortes pour 

la France en participant aux cérémonies, en entretenant 
les tombes et en transmettant la mémoire auprès des plus 
jeunes », détaille-t-il. Une mission qui lui va à ravir et qu’il 
mène visiblement avec passion pour continuer d’entrete-
nir la flamme.

 LJSL

Dates Clefs
1978
Il emménage à Échirolles,  
à la résidence Jean-Jaurès, 
sur le secteur Ouest avec  
sa famille 

2001
Il est nommé à l’école  
Jean-Moulin et revient 
habiter à Échirolles 

2018
Il enseigne à l’école  
Jean-Paul-Marat depuis 
cette année-là

À 55 ans, l’enseignant à l’école Marat est depuis  
un an le président du comité du Souvenir français  
de la Capitale des Alpes. Il a pour but d’entretenir  
la mémoire des personnes mortes pour la France.
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“ L’Histoire 
permet 

d’aborder des 
sujets variés, 

elle fait écho au 
présent, c’est une 

richesse ”
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À Échirolles, quelques bâtiments illustrent  
un passé parfois méconnu de la commune.  

À l’occasion des Journées européennes du patrimoine, 
vous avez pu (re)découvrir la chapelle des Templiers, 

actuellement en rénovation. Tour d’horizon non 
exhaustif du patrimoine bâti historique de notre ville.

PATRIMOINE

DE VIEILLES PIERRES 
BIEN VIVANTES

anoir, château, maison de 
maître, église, chapelle... Au 
fil du temps, les habitant-es 
divers et variés d’Échirolles 
ont laissé des traces de leur 

passage. Notamment dans le sec-
teur du Vieux Village, où l’on trouve 
les premières installations autour 
des collines boisées, avant que les 
Échirollois-es ne domptent le Drac 
et cultivent la plaine. C’est d’ailleurs 
dans ce secteur, en pied de Frange 
verte, que s’installe au XIIIème  siècle 
une commanderie de Templiers, bâtis-
sant une chapelle. Membres de l’Ordre 
du Temple, ces moines-soldats avaient 
pour mission première la défense du 
royaume de Jérusalem.
Après la dissolution de l’Ordre des 
Templiers, divers propriétaires de 
la chapelle se sont succédé, jusqu’à 
l’achat de ce monument par la Ville en 
2024, point de départ pour sa préser-
vation. En effet, la mairie entame en 
cette fin d’année 2026 un vaste chan-

tier de rénovation, pour consolider les 
murs et la charpente.

LA FONDATION DU PATRIMOINE  
EN SOUTIEN
Lors des Journées européennes du 
patrimoine le 19 septembre dernier, 
il était possible d’en savoir plus, no-
tamment grâce à une exposition créée 
par les services Ville durable et Docu-
mentation-Archives, mais aussi au 
travers des explications de l’architecte 
en charge de sa rénovation. « C’est une 
vieille dame dans un état critique, au 
diagnostic vital engagé. Elle est poly-
traumatisée, aux multiples fractures », 
affirmait Laurent Le Coroller. « L’opéra-
tion sera longue et délicate ; nous ne 
lui rendrons pas son allure d’origine 
car nous manquons d’informations 
concernant son toit. Nous la soigne-
rons avec l’aide d’entreprises qualifiées 
dans ce genre d’opération. » Le chantier 
mobilisera de nombreux savoir-faire 
autour de la pierre, de la charpente et 

de la restauration patrimoniale. 
Ouvriers qualifiés et habitués de  
ce genre de travaux exigeants sont 
ainsi attendus, notamment «  les 
Compagnons du Tour de France, qui 
s’occuperont de la charpente  », préci-
sait la maire, Amandine Demore. « Ce 
bâtiment est le plus ancien sur notre 
commune, avec une histoire très forte. 
Cela nous tenait à cœur de le rendre 
de nouveau accessible aux habitants », 
ajoutait-elle. Pour aider à sa conserva-
tion, la chapelle, qui a obtenu le label 
Patrimoine en Isère, a reçu le soutien 
de la Fondation du patrimoine, et 
peut-être du vôtre prochaine-
ment, puisqu’un appel aux dons 
est ouvert, pour aider à sa res-
tauration.
Si la chapelle impressionne par 
son âge, d’autres bâtiments 
échirollois méritent qu’on s’y 
arrête. Un petit tour d’hori-
zon vous est proposé dans 
les pages suivantes (p.18-19), 
n’hésitez pas à parcourir la ville 
pour les dénicher et effectuer un 
saut dans le passé.

  MS

Faire un don pour la restauration de la chapelle :
www.fondation-patrimoine.org/les-projets/chapelle-des-templiers-a-echirolles
En savoir + : conférence sur l’histoire des Templiers le 3 décembre à 18h en 
salle des mariages par l’association Patrimoine et développement
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Ferme Giroud                        

Manoir de Pisançon

Château Saint-Jacques

Café-restaurant  
Belle Vue

Propriété de la famille de Pisançon jusqu’en 1969, la ferme 
fut achetée par Clovis Giroud qui lui donna son nom. 
Construite au 16e ou 17e siècle, elle était composée de 
différents bâtiments : une maison d’habitation, une étable, 
une grange, un cochonnier et un poulailler. Rachetée par 
la Ville, qui procède à la destruction des éléments anciens 
du bâti en 2006, elle constitue une des dernières traces du 
passé agricole d’Échirolles en limite de la Frange verte et 
du Vieux Village.

À DÉCOUVRIR  AUSSI

PATRIMOINE

En plus de la chapelle des Templiers, retrouvez  
une petite sélection de quelques-uns des bâtiments  

les plus remarquables d’Échirolles. Bonne visite !

Régulièrement confondu avec la chapelle des Templiers, 
il a longtemps été la propriété de la famille de Pisan-
çon, célèbre lignée de nobles du Dauphiné originaire de 
Voreppe, dont Paul-Oscar de Pisançon, figure marquante 
du Second Empire, de la Restauration et de la IIIe Répu-
blique, dernier comte d'Échirolles. Édifié fin 16e, début 17e, 
il est tombé dans l’oubli, avant de faire l’objet d’un projet 
de transformation en logements visant à sauvegarder ses 
façades en pierre et son grand escalier monumental.

Bâti sur un ancien temple romain dédié à Mercure et une 
chapelle du 4e ou 5e siècle, à proximité du cimetière Saint-
Jacques, la première mention du château date de 1534.  
Il appartenait alors à un écuyer, Jean-Antoine Marc, avant 
d’entrer en possession de la famille Allouard, puis d'être 
transmis à la famille Renauldon, dont Charles Renauldon, 
ancien maire de Grenoble et baron de l’Empire. Souvent 
transformée, cette maison-forte possède une tour carrée, 
une tour ronde et une magnifique terrasse avec vue sur 
Échirolles et l’agglomération.

Idéalement situé le long du cours Jean-Jaurès, le bien 
nommé café-restaurant Belle Vue fut longtemps le seul 
hôtel d’Échirolles, desservi par la ligne de tramway reliant 
Grenoble à Varces. Construit en 1897, il a été acheté par la 
Ville en 1936 pour y installer des salles de classe jusqu’à l’ou-
verture de l’école Vaillant-Couturier en 1952. Un bureau de 
poste, puis une annexe de la mairie ont ensuite occupé les 
lieux, qui font aujourd’hui l’objet d’un projet immobilier.
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Maison de Tournadre                                                    

Villa Élie-Blanchet

Ancienne mairie

Maison 
Géo-Charles

Propriété d’Antoine de Tournadre, ingénieur militaire, 
maréchal de camp, puis colonel du Génie, directeur des 
fortifications de Grenoble en 1933, cette grande bâtisse 
était alors son lieu de villégiature. Elle est composée depuis 
1847 de 41 fenêtres réparties sur deux étages. Située sur le 
secteur Ouest, elle est placée à l’arrière du parc Jean-Jaurès, 
qui lui appartenait. Elle est depuis plusieurs années le siège 
de l’ensemble musical L’Écho d’Échirolles, qui y répète.

Construite autour de 1885, la villa Élie-Blanchet porte 
le nom de son premier propriétaire, négociant installé 
à Échirolles. La propriété de plus de deux hectares a 
ensuite été vendue au couple Beaumont en 1951, puis 
à la société Résidence du Château en 1971, qui a édifié 
l’ensemble immobilier actuel. La société a ensuite cédé 
gratuitement le “château” et une partie du parc à la 
Ville en 1976, qui l’a aménagé en parc public. La villa 
est actuellement occupée par Objectif Sport Échirolles.

Bâtiment de style art-déco avec son porche monumental à trois 
arcs en plein cintre surmontant un grand emmarchement, ses sept 
ouvertures et son balcon à l’étage, l’ancienne mairie-école-bureau 
de poste (!) a été construite entre 1934 et 1937. Elle a abrité les 
services municipaux de 1944 jusqu’à leur emménagement dans le 
nouvel hôtel de ville en 2006. Labellisée patrimoine en Isère depuis 
2008, elle accueille désormais le Centre du graphisme et la Maison 
des associations. 

La maison Géo-Charles, du nom du poète, 
accueille son musée depuis 1986. La propriété 
a auparavant appartenu à la Société Nationale 
de la Viscose (SNV) qui y a logé ses directeurs de 
1927 à 1976. Construite dans les années 1830, 
elle était la propriété d’Éloi Dalban, médecin 
grenoblois, avant d’être vendue à la SNV en 1925. 
Située au lieu dit les Îles-du-Drac et le Rondeau, 
elle se compose d’une vaste maison de maître, 
de ses dépendances et du parc Géo-Charles, 
aménagé par la Ville depuis 1982.
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41
kilos de déchets et 68 bouteilles 

en verre ont été ramassés par 
l’association des habitants  

du Bayard en une seule matinée 
d'octobre dans leur quartier

[1]   ÉCOLES

UNE RENTRÉE 
SEREINE
Les directeur-trices des 21 écoles de la 
ville étaient conviés le 24 septembre à 
une réunion de rentrée, en compagnie 
des services éducation, prévention, 
jeunesse, d’Évade, d’adjoint-es et du nouvel 
inspecteur de l’Éducation nationale Nicolas 
Le Gac. Un rendez-vous qui permettait 
d’échanger sur les projets éducatifs du 
territoire.

[2]   BIBLIOTHÈQUES

DES JEUX 
VIDÉO PARMI 
LES LIVRES
Les bibliothèques d’Échirolles invitaient 
les jeunes à venir jouer, explorer et 
redécouvrir les grands classiques du jeu 
vidéo la première semaine des vacances de 
la Toussaint. Le temps fort se déroulait le 
mercredi à la bibliothèque Neruda, et était 
organisé conjointement avec le service 
jeunesse. Entre les étagères de livres, 
Playstation, bornes d’arcade, Minitel et 
Switch ont animé les lieux, un peu moins 
calmes que d’habitude. Une autre façon  
de découvrir les bibliothèques pour les 
jeunes vacanciers.

[3]   LES GRANGES

BALADE 
URBAINE
Deux agentes de l’Agence du quotidien 
proposaient une balade urbaine aux 
Granges, mardi 8 septembre. Le parcours 
pédestre permettait de passer par la rue 
d’Aquitaine, les abords de la résidence du 
Floréal, les places de la commune et des 
Landes ainsi que par l’allée de Gascogne. 
Les habitant-es ont fait part de leurs 
remarques sur le mobilier urbain, les 
voiries (entretenues par la Métropole), 
ou tout autre élément qui pourrait être 
dangereux, défaillant ou à aménager.  
En chemin, ils ont noté un lampadaire 
défectueux, des tags et graffitis à nettoyer, 
des débris de chantiers privés à enlever, 
des poteaux à retirer, des nuisances 
sonores la nuit vers le stade Jean-Vilar, des 
revêtements de rue abîmés, des bonbonnes 
de gaz hilarants laissées au sol après 
utilisation devant des parkings…

ASSEMBLÉES DES 
QUARTIERS

Rendez-vous les 19 novembre dès 18h à la MDH Anne-Frank,  
1er décembre à l’hôtel de ville et 10 décembre à l’Espace jeunes 

Picasso pour échanger sur votre quartier

FÊTE DE L'HIVER
La première édition de la fête de l’hiver organisée par la Ville aura 
lieu le mercredi 9 décembre de 14 h à 18 h, sur la place des Cinq 
Fontaines. Au programme, une patinoire, des animations pour 

enfants et adultes, des mascottes de pingouin et d’écureuil, un stand  
de boissons chaudes et le lancement des illuminations de Noël en fin  

de journée pour s’émerveiller. Plus d’infos : echirolles.fr
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[5]   BUDGET PARTICIPATIF

UN DERNIER 
PROJET AUX 
GRANGES
Le dernier projet du cycle du budget 
participatif des Granges a été décidé par les 
habitant-es du quartier : l'aménagement 
(ombrage et végétalisation) de la cour de 
l'école élémentaire Jean-Moulin. Le restant 
de l’enveloppe de 60 000 € pourra aussi 
être utilisé pour le second vote, l’ajout de 
bancs dans le parc. Lors du dépouillement 
le 29 septembre, les habitant-es ont aussi 
voté pour choisir quel artiste allait embellir 
la place verte et l’arrière du gymnase, 
grâce au budget restant de 2025. Asmâ 
Hoummada, conseillère municipale 
déléguée au street art, assurait qu'un 
travail entre l'artiste et les habitant-es 
permettra d’affiner la proposition finale, 
qui respectera toutefois le thème de la 
nature et des végétaux, intégrant oiseaux 
et écureuils, et comportant évidemment 
des nuances de vert.

[5]
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[4]   LES VISCOSIÈRES

2 BOUGIES 
POUR  
UN LOCAL
Fin septembre, l’association Les Viscosières 
a fêté ses deux ans et inauguré son local 
après travaux en présence de la maire 
Amandine Demore et d’élu-es. Un local, 
l’ancien foyer-restaurant du quartier, 
rénové avec l’aide de L’ Atelier des femmes 
des Compagnons bâtisseurs avec qui 
« nous avons beaucoup appris », se félicitait 
Sophie Jorge-Nini, la présidente. « Ce local 
nous permet de nous retrouver, d’avoir 
un lieu à nous, adapté à nos besoins, nos 
envies », poursuivait-elle. Car il est là le but 
de l’association, permettre aux femmes 
de se sentir à l’aise et de valoriser leurs 
compétences. « Nous avons toutes un truc 
à partager, on apprend à se connaître et 
quand l’une d’elles me dit que l’association 
lui a permis de sortir de chez elle, de 
faire des rencontres, c’est la plus belle des 
récompenses », concluait Sophie Jorge-Nini.

[1]
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Cette année, la Fête de la science, 
qui se déroulait partout en 
France début octobre, avait 

pour thème Saveurs savantes. Cela a 
visiblement inspiré les agent-es des 
médiathèques du réseau Sitpi (d’Échi-
rolles, Fontaine, Pont-de-Claix et 
Saint-Martin-d’Hères) puisqu’ils ont 
décidé de collaborer pour concocter 
aux habitant-es un programme allé-
chant au sein de leurs infrastructures. 
Ce travail inédit entre les établisse-
ments du réseau a ainsi permis de 
partager les savoirs, éveiller la curio-
sité et créer du lien entre les terri-
toires.
À Échirolles, deux ateliers liés entre 
eux étaient proposés aux habi-
tant-es  le 7  octobre ; le matin à la 

MDH Essarts-Surieux, l’après-midi à 
la bibliothèque Pablo-Neruda. La jour-
née démarrait en douceur avec un 
atelier de confiserie animé par Thierry 
Court, chocolatier-confiseur, venu 
partager ses recettes de nounours à 
la guimauve et de pâte de fruits. Une 
dizaine de curieux-ses, féru-es de 
pâtisserie pour la plupart, ont noté 
avec attention les trucs et astuces du 
pâtissier isérois. Pas avare de bons 
conseils, Thierry Court insistait sur 
l’importance de la chimie dans son 
métier, tout en concoctant ses gour-
mandises, goûtées en fin d’atelier.
«  J’ai appris et noté plein de choses, 
j’ai apprécié ce moment de partage », 
confiait Véronique en fin d’après-midi. 
En effet, il était possible de pour-

suivre cette journée gourmande à la 
bibliothèque Neruda, lors d’un atelier 
d’écriture basé sur l’une des recettes 
du matin. Les participant-es, avec 
l’appui de Thierry Court et de Louis 
Soubeyran, auteur au sein de No Thune 
Productions, avaient libre cours pour 
réécrire de façon poétique la recette de 
guimauve du confiseur. Cela donnait 
des envolées mi-lyriques mi-humo-
ristiques, qui semblaient ravir nos 
écrivains d’un jour. « Je n’ai vraiment 
pas l’habitude de lire ou d’écrire. Je suis 
fière de ma création, courte mais réus-
sie », assurait Véronique. De bons mots 
aussi savoureux que gracieux.

  MS

Organisée du 2 au 12 octobre en France, la Fête de la science  
s’est illustrée à Échirolles, notamment sous forme d’ateliers  

de confiserie et d’écriture avec le chef pâtissier Thierry Court. 
Une journée délicieuse, savourée par des habitant-es curieux.

SAVEURS SAVANTES  
& MOTS FONDANTS

FÊTE DE LA SCIENCE

Après avoir concocté des 
confiseries, les habitant-es 

participaient à un atelier 
d’écriture autour de recettes 

du chef Thierry Court.
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Début octobre, près de 200 personnes ont participé à 
la cérémonie de remise de récompenses aux sportifs 
et sportives échirollois organisée à La Rampe par  

la Ville pour les remercier de leur implication. Ce temps 
met à l’honneur celles et ceux qui, « par leurs performances,  
leurs valeurs, leur engagement, font rayonner Échirolles  
en Isère, en Auvergne-Rhône-Alpes, dans tout le pays, le conti-
nent et même parfois le monde entier ! », rappelait en ouver-
ture la maire Amandine Demore.
Une cérémonie qui ne laisse en tout cas pas insensible.  
« Elle était très émue, confiait ainsi le papa d’une jeune 

patineuse qui avait oublié le sac de sport remis par les 
élu-es en plus d’un diplôme. Elle n’en dormait plus depuis 
qu’elle savait qu’elle allait être récompensée ! »
De l’émotion, il y en avait aussi dans les yeux de 
Monique Mopin, ancienne dirigeante de l’ALE basket, mise 
à l’honneur pour son engagement bénévole, au côté de la 
patineuse Aurélie Lévêque. Deux générations réunies pour 
de beaux moments de partage.

         LJSL

ENTRE PARTAGE 
& ÉMOTIONS

SPORT À L’HONNEUR
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Noah 
Villaverde

SON MONDE À LUI

Enfant, Aïnhoa, 38 ans aujourd’hui, aimait déjà beaucoup 
nager. « J’allais chez mes grands-parents qui habitaient en 
bord de mer, en Vendée. J’ai commencé la natation en élé-
mentaire, avec la gymnastique », explique la jeune femme 
dont la famille est originaire de Martinique, comme ne l’in-
dique pas son prénom d’origine... Basque. Elle la pratique 
jusqu’au collège, avant d’arrêter pendant une dizaine d’an-
née. « Ça m’a manqué », avoue-t-elle.
À tel point qu’elle replonge en 2010, passe le BNSSA, le brevet 
de secouriste, puis le BPJEPS activités aquatiques et de nata-
tion en 2015, et a depuis été Maître-nageur sauveteur dans 
plusieurs piscine de l’agglomération, dont Échirolles, où elle 
croise des gens investis dans le water-polo.

« J’avais envie d’essayer un autre sport que la gym, plus collec-
tif », dit-elle. Alors elle se (re)jette à l’eau, signe à Échirolles, 
où elle retrouve des filles de tous âges, et après une année 
en tant que joueuse de « champ », se fixe au poste de gar-
dienne. « Je n’étais pas hyper douée dans le jeu, pas à l’aise 
avec le contact. On m’a proposé d’être gardienne, ça m’a tout 
de suite plu d’être le dernier rempart  ». Jusqu'à être élue 
meilleure gardienne du championnat Auvergne-Rhone-
Alpes la saison dernière par les entraîneurs de la division, 
et elle jouera l’année prochaine en Nationale 1 avec Lyon, 
en plus d’Echirolles. Le fruit d’une belle expérience.

  LJSL

De la force il en a. De persuasion d’abord, pour que 
son père, Cédric, devenu son coach, accepte de le lais-
ser monter sur un ring. « Je sais les séquelles physiques 
que peut causer la boxe  », explique ce dernier. Force 
de caractère aussi. Parce que si Noah a appris la boxe 
thaï enfant, il compte désormais écrire son nom dans 
le monde de la boxe anglaise, qu'il pratique depuis 
seulement deux ans et demi. À 20 ans, il vient d’ail-
leurs de faire un pas dans le monde professionnel de 
cette discipline, entouré de sa «  famille » de cœur à 
l’ALE Boxe. Ici, l’entraide, le respect, l’encouragement 
priment sur la rivalité. «  Ce n’est pas le cas partout, 
ici c’est chez moi, je me sens bien entouré. » Et il vaut 
mieux, car il en passe du temps, sur le ring d’entraî-
nement. Jusqu’à trois par jour en période de compé-
tition. Ça forge son caractère, ambitieux, et ses qua-
lités de boxeur. «  Intelligence, observation, puissance, 
imprévisibilité, et un bon coup d’œil aussi »  ; tous ces 
atouts lui permettent d’avancer vite pour voir loin. 
Car son objectif est clair, s’imposer jusqu’à concourir 
en championnat du monde d’ici trois ans, il l’espère. 
« Ce sport, je le vois comme de l’art. On peut battre un 
adversaire plus fort que soi grâce à une bonne tactique. 
Je donne tout pour y arriver, je mange boxe, je respire 

Aïnhoa Letavernier
COMME UN POISSON DANS L’EAU

boxe. C’est ma vie, mon monde. » En embarquant son en-
tourage dans son sillage, Noah s’entoure pour boxer par-
tout comme à la maison. Car un combat réussi, « c’est un 
combat où je me sens à l’aise, complet, un peu comme si 
j’étais ici, dans ma salle à Échirolles ». Au fond, après avoir 
fait le tour des rings du monde, tout ce qu’on veut c’est 
être à la maison.

      MS

“ La boxe c’est ma vie, 
mon monde ”
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Manu 
Gonzalez

LE SUCCESSEUR

Après 35 ans à la tête de l’Espace Vital, la salle de muscu-
lation municipale d’Échirolles qu’il a fait naître en 1991 et 
qu’il a façonné à son image, Gilles Seigle a pris une retraite 
méritée. Mais avant de partir, il a pris soin d’accompagner 
son successeur. Depuis juin, c’est Manu Gonzalez, 36 ans, 
qui s’assoit, « avec un grand plaisir », dans le fauteuil au 
tissu élimé derrière la banque d’accueil à la peinture écail-
lée de la salle. 
« Je suis venu m’y entraîner avec un ami, Bastien, en 2025. 
Je me suis tout de suite bien entendu avec Gilles, nous avons 
bien accroché. Nous avons la même mentalité, la même 
philosophie. Il a mis son âme dans cette salle et l’a bâti à son 
image », apprécie Manu, qui a connu « l’ambiance m’as-tu 
vu des salles où on se regarde, on se jauge ». « Ici, tout le 
monde s’entend bien, se parle, il n’y a pas de jugement, ni de 
honte. Les gens se disent bonjour. C’est très accueillant, il y a 
de la place pour tout le monde. C’est une grande famille, une 
salle pas comme les autres. Cette convivialité, cette bienveil-
lance m’ont tout de suite plu », poursuit-il. 
Ce qui ne l’empêche de vouloir amener sa touche. « Les bases 
sont très bien établies, je vais amener ma patte petit à petit. » 
Déjà, une petite sculpture métallique trône sur la banque 
d’accueil. Un rameur, un tapis de course et un vélo à main 

devraient arriver. Les peintures seront refaites et le fauteuil 
changé. Ce qui n’empêche pas Manu d’espérer « s’installer 
dedans pour les 30 prochaines années… »

      LJSL

“ Vital, c’est une grande 
famille, une salle pas 
comme les autres ”

“ J’avais envie 
d’essayer un autre 
sport que la gym, 

plus collectif ”
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OÙ ?
Halle du Vieux-village  

à la Frange verte

QUI ?
100 bénévoles de l’association du vieux village (AVVE) 

préparent depuis des mois ce week-end de fête
90 exposants : 35 producteurs et 55 artisans

POUR LES ENFANTS
Un goûter leur sera offert à 16h les deux jours

Toute la journée : jeux, ateliers créatifs et stand 
de maquillage place Baille-Barrelle

Le père Noël sera présent en milieu de matinée 
et d’après-midi !

QUOI ?
Deux jours pour faire le tour de stands de créateurs, goûter aux 
spécialités gourmandes, faire des cadeaux originaux et locaux, 
dans une ambiance festive et chaleureuse

EN MUSIQUE !
Band'à Pierrot le samedi 
Bastringue à Fernand le dimanche
BatukaVI lumineuse le samedi lors de la nocturne

    MS

Le 26ème Marché de Noël organisé par l’AVVE au  
Vieux Village revient les 12 et 13 décembre. Musique, 
convivialité et gourmandises seront au rendez-vous !

EN QUÊTE DE FÊTE !
MARCHÉ DE NOËL

QUAND ? 

LES 12 ET 13 DÉCEMBRE
De 9h à 22h le samedi  
(avec une nocturne côté restauration)
De 9h à 19h le dimanche
Inauguration à 10h30 le samedi
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Issu du grec periskopeîn, périscope 
signifie « regarder de tous côtés ». 
C’est ce que nous invite à faire 

Périscopies, la nouvelle exposition du 
TRACé au Centre du Graphisme consa-
crée à l’héritage du mouvement punk. 
Le projet porté par Richard B. - atelier 
Octobre, commissaire d’exposition et 
scénographe, s’intéresse en effet plus 
à ses manières de faire qu’à son esthé-
tique, parmi lesquelles la culture DIY 
(Do It Yourself), l’expérimentation et 
l’autonomie.
Ici, pas de place pour une histoire 
exhaustive ou une nostalgie outran-
cière. Les œuvres de la cinquantaine 
d’artistes invités, éparses et foison-
nantes, constituent une constellation 
de pratiques et de productions, et l’ab-
sence de parcours strict ou chronolo-
gique invite le visiteur à construire ses 

propres rapprochements, ses propres 
pistes, sa propre lecture... 
Et si la musique – punk, forcément –, 
sert de fil à rouge, c’est surtout une 
énergie qui se transmet des pratiques 
alternatives du punk, nous incitant à 
nous y mettre à notre tour. À l’image 
de la performance d’Hélène Marian 
le soir du vernissage, le 16 octobre 
dernier.
Car Périscopies est avant tout une expo-
sition du faire. Photocopie, sérigraphie, 
risographie, ronéo, collage… elle montre 
une multitude de façons de produire, 
de transmettre, de s’organiser, de créer. 
Périscopies propose une exposition qui 
prolonge l’élan du mouvement punk 
avec un souhait : que vous passiez à 
votre tour à l’action !

   LJSL        JB

Périscopies, la nouvelle exposition du TRACé est visible 
jusqu’au 14 février prochain au Centre du graphisme.  

Elle nous invite à découvrir l’héritage du mouvement punk  
et à nous inscrire à sa suite.

LA PUNK ATTITUDE
PÉRISCOPIES

Périscopies nous invite à plonger 
dans l’univers foisonnant de 

la création agraphique du 
mouvement punk. Et à mettre la 

main à la patte.

Centre du graphisme, 1, place 
de la Libération, entrée gratuite  
du mercredi au dimanche,
de 14h à 18h, hors jours fériés.

Do It Yourself, 
pour aller plus loin...
- Atelier d’écriture avec le Pôle de la 
lecture et de l’écrit, date à définir.
- Conférence sur le graphisme de 
Benjamin Bardinet, De la grille à la 
marge, comment les courants alter-
natifs se construisent en réaction 
aux modèles dominants, vendredi 
8 janvier, à 18h.
- Performance de Liz Rácz, Ambisinis-
ter noise drawing, samedi 23 janvier, 
à 18h
- Concert d’Anne Julie Rollet et Jérôme 
Notinger, mercredi 27 janvier, à 19h.

Plus d’infos : le-trace.fr
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Thème proposé  Tribune libre

 ÉCHIROLLES, CITOYENNE, 
ÉCOLOGIQUE ET SOLIDAIRE

Rester unis

Ces dernières semaines, des lycéens et des 
lycéennes se sont mobilisés à Échirolles, 
comme partout en France. Des dégrada-
tions ont pu avoir lieu en marge des mou-
vements et nous les condamnons. Nous 
devons aussi écouter les revendications 
légitimes de notre jeunesse sur ses condi-
tions d’études et son avenir.
Le 23 octobre, un attentat terroriste ra-
ciste a frappé Trappes et La Verrière. 
Pengo Bossio Wangi, 26 ans, a été tué et 
plusieurs personnes ont été blessées, dont 
une enfant de 12  ans. Nous pensons aux 
victimes, à leurs proches, aux habitants et 
habitantes de ces villes. Les discours qui 
attisent la haine ont armé le bras du ter-
roriste. Nous dénonçons très fermement 
que cette haine cible des personnes en rai-
son de leur origine ou de leur religion.                                                                                               
Face à cela, la majorité restera toujours 
engagée pour les moments qui nous ras-
semblent, où l’on réfléchit ensemble et où 
l’on construit notre avenir commun. Nous 
restons convaincus qu’il faut savoir se ren-
contrer et parfois débattre.
Nous vous invitons aux prochains temps 
forts comme les assemblées des quartiers, 
où chacun et chacune peut s’exprimer, po-
ser ses questions et construire avec nous 
la ville de demain. Avec la venue de l’hiver, 
nous pourrons nous retrouver au marché 
de Noël organisé par l'AVVE les 12 et 13 
décembre, l’occasion de partager un beau 
moment de convivialité.
Ces moments font vivre notre commune. 
Nous serons là, à vos côtés, pour faire 
d’Échirolles une ville solidaire et convi-
viale. Au plaisir de vous y croiser.

Les co-présidents du groupe
 Assia Hamzaoui & Aurélien Farge 

 LES INSOUMIS-ES  
UNITAIRES

Un mouvement de fond !

Depuis des semaines maintenant, notre 
pays est traversé par un mouvement de 
protestation profond, né d’un mouvement 
lycéen d’une durée remarquable et d’une 
convergence des luttes pour le pouvoir 
d’achat et la préservation des services pu-
blics dans notre pays.
Mais ne nous y trompons pas : derrière la 
mobilisation de la jeunesse partout en Eu-
rope, derrière les luttes pour les moyens 
de vivre au quotidien, souffle un désir 
beaucoup plus profond de changement 
de système, face à un libéralisme écono-
mique sans limites et à un capitalisme à 
bout de souffle.
Les guerres éclatent là où se jouent des 
enjeux économiques, et rarement pour 
apporter plus de justice et un meilleur 
partage des richesses. Elles divisent les 
peuples et engendrent la violence. La 
guerre sociale menée contre notre peuple 
débouche, elle aussi, sur des actes d’une 
violence extrême, que nous rejetons avec 
la plus grande force.
Le groupe des insoumis historiques 
d’Échirolles apporte son soutien le plus 
entier à toutes les expressions non vio-
lentes du mouvement de la jeunesse et du 
profond mécontentement social actuel. Il 
restera aux côtés de toutes les habitantes 
et de tous les habitants de notre ville et 
sera, avec l’ensemble de la majorité muni-
cipale, le porte-parole et l’écho des résis-
tances locales et des luttes actuelles. Nous 
considérons ces dernières comme totale-
ment légitimes au regard du manque de 
perspectives offertes au peuple français et 
à tant d’autres peuples sur notre planète.

Les membres du groupe
   Zaim Bouhafs
Nadjia Chabane
Cristèle Bernard
Said Qezbour

 SOCIALISTES, ÉCOLOGISTES 
ET SOLIDAIRES

Avec la jeunesse d’Échirolles : 
construisons de nouvelles 
opportunités

La jeunesse représente une richesse essen-
tielle. Dans un contexte où les attentes des 
jeunes évoluent et où les parcours sont de 
plus en plus diversifiés et parfois difficiles, 
la Ville renforce son action afin de favoriser 
l'accès à l'autonomie, à l'engagement, à la 
mobilité et à l'insertion professionnelle.
Notre majorité se fixe plusieurs objectifs : 
accompagner les jeunes dans des expé-
riences de mobilité européenne, soutenir 
le développement de projets associatifs, 
culturels ou sportifs portés par les jeunes, 
et favoriser l'accès à l'emploi, aux stages et 
à l'apprentissage grâce à des partenariats 
renforcés avec les acteurs locaux.
L'Europe constitue une opportunité in-
suffisamment connue. Les dispositifs tels 
qu'Erasmus+ ou le Corps européen de soli-
darité permettraient à davantage de jeunes 
de voyager, de découvrir d'autres cultures, 
de développer des compétences et de ren-
forcer leur confiance en eux.
Parallèlement, des espaces de dialogue 
vont être développés afin de mieux asso-
cier les jeunes à la vie locale. Le soutien 
aux initiatives citoyennes, aux projets en-
vironnementaux et aux actions culturelles 
contribuerait à valoriser leur créativité et 
leur engagement.
Une attention particulière sera portée aux 
jeunes les plus éloignés de ces opportuni-
tés, notamment dans les quartiers popu-
laires, afin de réduire les inégalités d'accès 
aux dispositifs existants.
L'enjeu n'est pas seulement de proposer de 
nouvelles actions, mais de mieux coordon-
ner les ressources existantes et de donner 
davantage de visibilité aux jeunes. En s'ap-
puyant sur son tissu associatif, ses parte-
naires institutionnels et les financements 
européens, Échirolles dispose d'atouts so-
lides pour accompagner sa jeunesse dans 
la construction de son avenir.

Les élu-es du groupe 
 Jean-Luc Blache 

Sanaa Ben Rejeb 
Azziz Serrag 
Eva Cantero 
Amel Zenati
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Chacune des sensibilités présentes au sein du conseil municipal bénéficie d’un espace réservé à la libre expression. 

POUR PRENDRE RDV AVEC  
VOS ÉLU-ES, RETROUVEZ  
TOUTES LES INFOS SUR :  

 echirolles .fr  
La ville > Mairie >  
Conseil municipal >  
Groupes politiques

 ÉCHIROLLES À'VENIR 

Justice sociale, écologie, fraternité : 
un même combat !

Depuis le 17 octobre, les mobilisations se 
multiplient partout en France. Après les 
actes des 17 et 24 octobre, celui du 31 a 
confirmé une colère profonde face à la vie 
chère, aux inégalités et au recul des ser-
vices publics. Jeunes, salariés, retraités 
et familles demandent de pouvoir vivre 
dignement. Nous défendons leur droit 
de manifester et d’être entendus. La dé-
mocratie doit entendre celles et ceux qui 
peinent à vivre.
Le 23 octobre, l’attentat terroriste raciste 
de Trappes et La Verrière a coûté la vie 
à Pengo Bossio Wangi, 26 ans, et blessé 
plusieurs personnes, dont une fillette de 
12 ans. Nous exprimons notre solidarité 
aux victimes et à leurs proches. Face à 
la banalisation du racisme et de l’islamo-
phobie, ni silence ni division : l’égalité et la 
fraternité doivent l’emporter.
  Ces combats se rejoignent : des sa-
laires dignes, une école et une santé ac-
cessibles, des logements abordables et 
bien isolés, des transports publics pour 
toutes et tous. La justice écologique ne se 
construira pas contre les plus modestes, 
mais avec eux.
À Échirolles, notre groupe défend une 
ville populaire, solidaire et démocratique, 
où les habitants et les associations ont 
toute leur place. Notre engagement ras-
semble les forces de la gauche sociale, 
écologiste et citoyenne, autour de la di-
gnité humaine. Ensemble, faisons vivre 
l’espoir et la solidarité !

 Antar Labiod
Inès Leuci
pour élu-es du groupe 

 RASSEMBLEMENT  
POUR ÉCHIROLLES

Échirolles et la France face aux 
émeutes d'extrême-gauche

Échirolles, comme l'ensemble du pays, a 
été victime ces derniers jours d'une flam-
bée de violences dont l'ampleur laisse 
sous le choc. Les manifestations se sont 
transformées en occasion de mise à sac et 
d'ultraviolence pour des groupes d'émeu-
tiers bien plus intéressés par le pillage des 
magasins que par les conditions d'études 
des jeunes Français. 
Nous avons tous constaté la faillite de 
l'État dirigé par Emmanuel Macron, l'in-
capacité du gouvernement et des pou-
voirs publics à protéger nos concitoyens 
des exactions d'une extrême-gauche en-
fiévrée par les appels de Jean-Luc Mélen-
chon et de ses lieutenants. 
L'état de notre ville est un condensé de 
tous ces maux qui menacent l'avenir du 
pays et de nos familles.
Une Éducation nationale en lambeaux, 
sous la coupe idéologique de la gauche 
depuis des décennies, qui prive notre 
jeunesse de la formation de qualité et de 
l'avenir qu'elle mérite, le nivellement par 
le bas, la culture de l'excuse, la haine de 
nos racines inculquée aux plus jeunes, 
le laxisme sécuritaire, la désindustriali-
sation et le chômage de masse, tout se 
conjugue pour aboutir au chaos dont 
nous sommes aujourd'hui les témoins.
L'urgence et l'intérêt de tous est celui 
du retour à l'ordre, de la protection des 
travailleurs et des entreprises, et de la 
reprise en main de l'ensemble des poli-
tiques publiques par des dirigeants pa-
triotes soucieux de notre avenir et des 
intérêts des Français. 

 Enzo Billon
pour le groupe RN Échirolles
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UNE REPRISE 
RÉUSSIE 

ALE GYMNASTIQUE

Après un an de silence, le 
g y m n a s e  M arce l - D av i d 
résonne de nouveau des  

pas des gymnastes de l’ALE prenant 
leur élan sur le praticable pour réali-
ser une figure. Un son plus entendu 
depuis une saison...
Petit retour en arrière. Au début 
de l’été 2025, ce club historique 
d’Échirolles fondé en 1969 par 
George di Gregorio entre en veille, 
faute de dirigeants. «  Il n’y avait 
personne pour reprendre, confirme 
Max Riondet, nouveau président et 
président d’Objectif sport Échirolles 
(OSE). Or, nous savions qu’il y avait 
une forte attente de la part des 
enfants et des parents. Le soutien des 
clubs fait partie des missions d’OSE, 
au même titre que le développement 
de la pratique pour toutes et tous,  et 

l’inclusion par le sport. Nous avons 
donc décidé de mettre en place les 
conditions pour le relancer ».
OSE prend ainsi en charge les 
démarches administratives, trouve 
un président et constitue un 
bureau intérimaire – « le temps que 
la nouvelle équipe mette en place 
son projet », précise Max Riondet –, 
et trouve une nouvelle professeure, 
Virginie Fugier.
Nouvelle, ou presque : « J’ai démarré 
la gym à l’ALE en 1987 avec Huguette 
Morin (ancienne dirigeante histo-
rique du club), qui m’a formée, 
explique Virginie. Quand j’ai appris 
l’arrêt du club, ça m’a fait un pince-
ment au cœur. Échirolles est la 2e 

ville de l’agglomération, c’est un 
club important à titre personnel et 
pour la Fédération. » Elle contacte 

alors l’ancienne présidente, Hélène 
Frackowiack, qui fait le lien avec 
OSE. L’envie de faire (re) vivre la gym 
à Échirolles est la plus forte. 
Début septembre, au Forum des 
sports, la file d’attente s’allongeait 
ainsi devant le stand de l’ALE gym. 
Résultat ? 153 adhérent-es, dont 
95 % de filles, et une centaine de 
jeunes sur liste d’attente. «  Une 
vraie satisfaction » pour Virginie et 
Max, qui se donnent un an pour 
faire véritablement revivre le club. 
Et continuer à faire résonner le 
gymnase Marcel-David des pas 
feutrés des gymnastes...

 LJSL avec le service  
documentation-archives

Depuis septembre,  
les sourires s'affichent de 

nouveau sur les visages des 
jeunes gymnastes de l'ALE.

Le club de gymnastique d’Échirolles, soutenu par 
Objectif sport Échirolles, a repris son activité après 
une saison d’arrêt pour le plus grand bonheur des 
pratiquant-es. Une belle année pour se relancer. 
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RETROUVEZ-NOUS SUR
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En place depuis 
1994, le logo 
de la Ville 
d’Échirolles 
a suscité des 
interprétations 
variées lors d’un 
micro-trottoir 
auprès des 
habitant-es. 
Si certain-es 
y voient un 
avion ou encore 
un oiseau, la 
majorité ne 

reconnaît pas l’écureuil qu’il est censé 
représenter. L’occasion de découvrir 
comment les Échirollois-es perçoivent ce 
symbole qui fait partie du paysage depuis 
plus de 30 ans.

 Instagram : @villedechirolles

Vous 
avez aimé

Bravo au HBCE ! 
À l’occasion 
d’Octobre Rose, le 
club de handball 
Échirolles-Eybens 
s’est mobilisé 
contre le cancer 
du sein lors d’une 
soirée solidaire au 
gymnase Roger-
Journet, situé 
à Eybens. Une 

initiative engagée au profit d’associations 
comme la Ligue contre le cancer, pour 
sensibiliser à cette cause.

Facebook : HBC Echirolles-Eybens

On a liké
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C’est en ligne

Tu as entre 16 et 
26 ans et tu souhaites 
découvrir les coulisses 
du théâtre, rencontrer 
des artistes et participer 
à la vie culturelle ? 
Rejoins La FabriK de 
La Rampe, un espace 
d’échange, de réflexion 
et de création pour 
imaginer ensemble de 
nouvelles façons de 
vivre le théâtre. 

Plus d’informations : www.larampe-echirolles.fr, rubrique 
« Action culturelle et éducation artistique ».

La FabriK pour échanger et créer ensemble 

L’actu  
en vidéo

À l’occasion des Journées européennes du 
patrimoine, le musée Géo-Charles proposait 
un atelier créatif animé par l’artiste Juliette 
Régnier. Petit-es et grand-es étaient invités 
à imaginer leur musée idéal en 3D, à partir 
d’objets naturels récoltés dans le parc et de 
différentes matières, pour donner vie à leur 
propre univers miniature.

YouTube : @echirolles38
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